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890,000 âmes dont 669,000 Canadiens-français;, et

celle, du Haut-Canada de 952,000 âmes dont 26jjM)0

d'origine française. Il y avait 76,000 propriétaîreg

et 11^,000 maisons, d'où Ton peut conclure que
ohat|ue famille avait sa maison et que presque tQUte9

lè^ familles étaient propriétaires. V.

Les productions agricoles s'élevèrent à»93Si>D(H>

minots de blé, à 1,195,000 minots d'orge, à â33,O0Ô
mînots de seigle^ à 7,239,000 minots d'avoine, à
1^19^000 minots de pois> à 141,000 minots de hlé-

(Tliide, à 375,000 minots de blé sarrasin, à 9,918,000
minots de pommes de terre. Les érablières produisi-

rent 2,272,000 livres de sucre. On comptait 7^
ruches d^abeilles, 470,000 têtes de bétail, 147,000
ruches d'abeilles, 470,000 têtes de bétail, 147,000 che-
vaux, 198,000 cochons et 603,000 moutons dont la

tëison donnait 1,211,000 livres de laine. Les anir

maux devraient être en proportion de l'agriculture,

mais cette proportion est plus petite dans les pays
froids que dans les pays chauds. L'hiver sera tou-

jours un grand obstacle à l'élévation des bestiaux

dans le Bas-Canada, parce qu'il faut les nourrir à
rétable près de aix mois de l'année.

Il sortit des métiers domestiqua 747,000 verge8.de

drap du pays, 858,000 verges de toile de ûl et de coton,

655,000 verbes de flanelle et de droguet.
* L'industne faisait rouler 422 moulins à farine, 158
à ffruau, 900 à scie, 14 à l'huile de lin, 153 à fouler,

iw à carder, 469 a battre. 8 à papier et 24 à clous,

etc. Il y avait encore 69 ronderies, 36 distilleries, 30
brasseries, 540 manufactures de potasse et 86 autres

usines de différents genres, que faisaient marcher le

veut, Teau. la vapeur ou la force animale.

Ouant à la construction navale et au commerce, on
|)eut ajoufer que 2190 ouvriers construisirent, à Qué-
bec seul, dans Thiver de 1840, 33 navires jaugeant
ensemble 18,000 tonneaux; et que 1175 navires Jau-

geant 384,000 tonneaux, venant d'Europe et d'ailleurs,

iûiient airivés dans le cours de l'été précédent 4ius
le port de cette ville commerçante.
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